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L’exil : env. 586–536 avant J.-C.
Depuis la chute de Jérusalem jusqu’au retour sous Zorobabel

Introduction : Récapitulation
Nous avons tracé l’histoire de l’homme, du

péché, et des premières étapes de la rédemption.
Nous avons suivi le destin du peuple élu sur
quinze siècles, depuis l’appel d’Abraham à
travers plusieurs périodes successives : l’âge
patriarcal, la période d’esclavage, le séjour dans
le désert, la conquête de Canaan, la période des
juges, le royaume uni, le double royaume, et la
période de Juda seul. Nous avons observé une
explosion glorieuse de la vie nationale dans les
jours de David et Salomon, suivie par des divi-
sions et un déclin national.

Le royaume du nord a sombré dans les
ténèbres politiques et dans la nuit spirituelle.
Juda, après encore 140 ans de vie spirituelle
erratique, est brisé ; Jérusalem est en ruines, son
roi et son peuple impuissants déportés en cap-
tivité à Babylone, à plus de 1100 kilomètres de
distance. Brutalité, flagrante superstition, idolâtrie,
triomphent partout. Du point de vue humain, la
rédemption des hommes se trouve en état d’échec
et la connaissance de Dieu est à jamais perdue.
Mais il ne s’agit pas d’une expérimentation, d’une
tentative de rédemption. Dans la nuit la plus
noire paraît l’étoile la plus brillante, une étoile
d’espoir. C’est après la chute du royaume du
nord et pendant le déclin et l’exil de Juda que les
prophètes tels que Michée, Esaïe, Jérémie, Daniel,
et Zacharie ont écrit leurs sublimes oracles
concernant le Christ à venir, et son règne mon-
dial et spirituel. On commence dès lors à com-
prendre que la théocratie hébraïque n’est que la
tige épineuse à partir de laquelle doit pousser
une fleur, un fruit ultime, un royaume purement
spirituel. Jusqu’au jour où la fleur doit s’épanouir,
la tige épineuse doit tenir. Ainsi il reste pour
Juda exilé et éparpillé, un retour et un renouvel-
lement de la vie nationale.

Les prophètes tels qu’Esaie, Michée, Houlda,

Jérémie, avaient prédit à maintes reprises la
captivité à venir. Ces prophéties furent inconsciem-
ment accomplis par Nébouchadnetsar dans ses
prises successives de Jérusalem et ses dépor-
tations de la population juive.

1. Jérémie et l’exil égyptien (2 R 25.22–26 ; Jr
40–44)

Après la destruction de Jérusalem, un maigre
reste demeurait en Juda pour servir d’éleveurs et
vignerons. Jérémie refusa un sauf-conduit à
Babylone, préférant rester parmi les désolations
de la terre qu’il aimait. Mais ceux qui restaient
dans le pays se querellaient entre eux. Guédalia,
le gouverneur établi par Nébouchadnetsar, fut
assassiné par une bande de conspirateurs juifs
sous un certain Ismaël. Les autres, craignant la
vengeance de Nébouchadnetsar, fuirent en Egypte,
conduits par Yohanân. Jérémie s’opposa fermement
à la migration en Egypte, mais fut entraîné de
force. Il fut ainsi obligé de quitter son cher pays
et d’accompagner les exilés en Egypte. La, dans
la ville frontalière de Tahpanhès, le grand
prophète rédigea sa dernière prophétie. Selon
une vieille tradition chrétienne, il fut martyrisé
aux mains de ses co-exilés ; selon la tradition
juive, il a échappé d’Egypte et a retrouvé le
chemin vers Babylone. Mais sur ces détails,
comme dans le cas d’Esaie, d’Ezéchiel, de Daniel,
de Pierre, de Paul, de Jean, les Ecritures qui sont
si enrichies par ses écrits restent silencieuses quant
aux dernières scènes de sa vie. Il n’existe pas de récit
concernant un éventuel retour d’exilés partis en
Egypte.

2. Daniel et la première captivité baby-
lonienne (2 R 24.1 ; 2 Ch 36.5–8 ; Dn 1–12)

Nous avons observé que Nébouchadnetsar
envahit la Judée à trois reprises. La première
invasion (606 av. J.-C.) a vu la déportation des
jeunes de la lignée royale : Daniel, Chadrak,
Méchak, et Abed-Nego. On les instruisit honorab-
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lement à la cour, mais ils se distinguèrent
promptement par leur noble prise de position
contre les luxes et l’idolâtrie babyloniens.

a. Le rêve de Nébouchadnetsar : On remarqua
Daniel par son interprétation du songe de
Nébouchadnetsar concernant une grande statue
avec une tête en or, une poitrine d’argent, des
cuisses de bronze et des jambes de fer. Dans l’inter-
prétation de Daniel, la tête représentait Nébouchad-
netsar et l’empire babylonien, et les autres parties
de la statue les autres empires qui devaient suivre.

b. Les trois hommes dans la fournaise : Suivant
ce rêve, Nébouchadnetsar s’enfla d’orgueil. Il fit
ériger une grande statue, ordonnant à tous de se
prosterner devant elle et de l’adorer. Chadrak,
Méchak, et Abed-Nego, qui avaient le courage
de leurs opinions, refusèrent. En conséquence,
ils furent jetés vivants dans une fournaise ; mais
ils furent sauvés miraculeusement.

c. Les visions de Daniel : Daniel lui-même reçut
une série de visions concernant les empires
mondiaux successifs : babylonien, perse, macédo-
nien, romain, et un royaume que Dieu devait établir
et qui devait remplir la terre et durer éternellement.

d. Daniel vécut assez longtemps pour voir
Babylone tomber devant la puissance montante
de la Perse. Ses capacités intellectuelles et spirituel-
les supérieures attiraient la jalousie des courtisans
perses, qui profitèrent de sa fidélité dans la
prière pour le faire jeter aux lions ; mais il fut
miraculeusement épargné.

3. Ezéchiel et la deuxième captivité baby-
lonienne (2 R 24.8–16 ; 2 Ch 36.9–10 ; Ez 1.1–2)

Lors de sa deuxième invasion de la Judée
(environ 597 av. J.-C.), Nébouchadnetsar fit
déporter dix mille captifs, parmi lesquels se
trouvait le prophète Ezéchiel. Ces captifs furent
installés près du fleuve du Kebar, qui se déverse
dans l’Euphrate 500 kilomètres au nord de
Babylone. De faux prophètes se levèrent parmi
eux, promettant un retour immédiat. Jérémie
leur adressa une lettre depuis Jérusalem, leur
disant que la captivité devait durer 70 ans (à
compter de la première déportation, 606 av. J. C.),
et leur conseillant de bâtir des maisons et de
planter des vignes (Jr 29). C’est près du fleuve du
Kebar qu’Ezéchiel rédigea les visions qui con-
stituent le corps de son livre ; et c’est pendant
cette période que fut écrit le Psaume 137, qui
commence par les paroles : “Auprès des fleuves
de Babylone...”. ◆

Un classement des prophètes1

I. SELON LE DESTINATAIRE DU MESSAGE
A. A Israël : Osée, Amos
B. A Juda : Joël, Esaïe, Michée, Sophonie,

Jérémie, Habaquq, Aggée, Zacharie,
Malachie

C. A Ninive : Jonas, Nahoum
D. A Babylone : Daniel
E. Aux exilés : Ezéchiel
F. A Edom : Abdias

II. SELON LA SEPTANTE (traduction grecque
suivie par la plupart des traductions modernes)
A. Grands prophètes : Esaïe, Jérémie (Lam-

entations de Jérémie), Ezéchiel, Daniel
B. Petits prophètes : Osée, Joël, Amos,

Abdias, Jonas, Michée, Nahoum, Habaquq,
Sophonie, Aggée, Zacharie, Malachie

III. SELON LES PERIODES CHRONOLOGIQUES
A. Période pré-exilienne : Abdias, Joël, Jonas,

Osée, Amos, Esaïe, Michée, Nahoum,
Sophonie, Jérémie, Habaquq

B. Période de l’exil : Ezéchiel, Daniel
C. Période post-exilienne : Aggée, Zacharie,

Malachie

IV. SELON LES PERIODES DES PUISSANCES
PAIENNES
A. Période assyrienne : Abdias, Joël, Jonas,

Osée, Amos, Esaïe, Michée, Nahoum
B. Période babylonienne : Sophonie, Jérémie,

Habaquq, Daniel, Ezéchiel
C. Période perse : Aggée, Zacharie, Malachie

V. SELON LA CHRONOLOGIE DES PRO-
PHETES (dates approximatives du début
de leurs ministères)

Abdias (845 av. J.-C.) ; Joël (835 av.
J.-C.) ; Jonas (783 av. J.-C.) ; Osée (760 av.
J.-C.) ; Amos (760 av. J.-C.) ; Esaïe (739 av.
J.-C.) ; Michée (735 av. J.-C.) ; Nahoum
( 650 av. J.-C.) ; Sophonie (640 av. J.-C.) ;
Jérémie (627 av. J.-C.) ; Habaquq (609 av.
J.-C.) ; Daniel (605 av. J.-C.) ; Ezéchiel (593
av. J.-C.) ; Aggée (520 av. J.-C.) ; Zacharie
(520 av. J.-C.) ; Malachie (433 av. J.-C.).

1 Hobart E. Freeman, AN INTRODUCTION TO THE
OLD TESTAMENT PROPHETS (Chicago : Moody Press,
1968), 136.
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